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(Brit. Afiscellan:y, 1806) suffisante pour se faire une opuuonJ 
même à tenir compte de la faible possibilité qui subsiste de retrou­
ver un Jour le véritable T. bipunctata L. sur le sol de Grande­
Bretagne. 

En 1942, j'ai rapporté certains exemplaires belges à T. ·uittala 
gar1.}0yi SAu,c\·, en me basant sur un spécimen hollandais ainsi 
déterminé par le savant orthoptériste viennois R. EuxER et que 
m'avait prêté mon ami C. \VrLLEMSE. Ce dernier et moi-même 
avons par la suite soumis quelques « gwuoyi n à 1-IcKEVAX afin 
que celui-ci puisse _les confronter avec des topotypes envoyés jadis 
en Angleterre par DE SAULCY. Il paraît que le facies de ces exem­
plaires méridionaux est vraiment différent. Peut-être gœ;_.oyi 
SAULCY présente-t-il 1a valeur d'une sous-espèce, mais il resterait 
a1ors à en définir avec précision les caractères. 

BEY-BIE,K0 et M1sHCHEXKO (Opred. Faun. L'RSS, 1951) 
considèrent que T. tenu.icornis SAHI,BERG-J 1893 n'est autre que 
T. nutans de HAGENBACH, 1822 1 alors que moi (loc. cit, 1943) j'ai 
vu en nu.tans un synonyme de bipimclata L. (j. boheniani HAY). 
NicKEVAN (lac. cit., 1952) semble penser que mes raisons valent 
au moins autant que celles des auteurs russes. Il est donc préfé­
rab1e de s'en tenir à tenuicornis SAHL. 

T. subulata attenuata Sfa,vs: se basant sur la liste synonymi­
que que j'ai publiée en 1943, McKEVA, (lac. cit., 1952) remplace 
atlenuala SÉI.\'SJ 1862 1 par bifasciata HERBST, 1786. 

T. ceperoi Bo1.1vAR: Uv.rnov (Joitrn. Soc. brit. Ent., 1940) 
avait jugé définitivement établie la distinction de cette espèce par 
rapport à s1,bulata L1:s,É. \VH,LEMSE (Natunrh. Maandb., 1948) 
a observé des spécimens à caractères céphaliques et fémoraux de 
transition. Il estime cependant qu'il faudrait procéder à des é1e­
vages avant d'émettre une opinion ferme concernant la significa­
tion de ces faits. 

J'ai signalé (!oc. cit., 1943) d'après Gü,THER (Stettin. enl. 
Zeit., 1941) la capture très étonnante d 1 une espèce extrême-orien­
tale, Euparatettix histriws STAI,, dans le Limbourg hollandais, 
au voisinage de notre frontière. \VILI.EMSE (lac. cit.J 1948) a an­
noncé que sa collection renfermait une erreur d'étiquetage. Les 
spécimens venaient en réalité de Java! 

F. C.,RPE:-IT!ER. 
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Un nouveau Champignon entomophage en Belgique. 

En 195r, nous avions signalé ici-même (P. JOLIVET: Champi­
gnons entomophytes parasites de myrmécophiles, Bid [. A nn. Sor. 
Eni. Belg., 87 (9-ro): 194, 1951) un S p or o t. ri chu m indé­
terminé (Champignon S p o r o t r i c h a e) parasitant des 
nymphes de Coléoptères myrmécophi1es: un C1ytride, Clytra q1w­

dripunclata L. et un Cétonide: Cetonia c-uprea F. :1,pne O. F.-\S­
SATl vient de décrire ce S p o r o t r _i_ c b u in sous le nom de 
S p or o tric h u m Ce j pi i 11. sp. (0. F.,ssATrovA: :(ovy 
entomofagni druh rodu S p o r o t r i c h u m LrxK, Prcslîa, 
25: 2ï3-2S0

1 
r953). Je rectifierai 1a note de j\,pnr FASSATI en préci­

sant: r 0 que ces myrmécophiles proviennent d'un nid à Fr1nnica 
ru.fa L., de la Forêt_ de Chiny; 2° qu'il s'agit de Cetonia cuprea F. 
et non C. aurata L. ; 3° que les Champignons ne parasitaient pas 
des « imagos >> mais bien des nymphes ou des larves prénym­

phales. 
P. Joun:T. 

Nouveaux Chrysomélides parasités. 

M. A. CoHOS, de l'Instituto de Aclimatacion de Almeria (Es­
pagne), a récolté pour nous quelques Chrysomélides 1 en août 19,')3, 
dans la Sierra de 11aria 1 à r.800 m d1a1titude. Cette Sierra est 
située au )Jard de la province d'Almeria (Andalousie). Ces insec­
tes nous sont parvenus vivants et nous 1es avons disséqués. L'.:'s 
Acariens parasites ont été déterminés par NI. J. CooRE!I-IAX, les 
Timarcha et_ Chrysolina par M. J. B>:cHYNE. Voici les résultats 

des dissections : 

Cyrtonus almeriensis CoBOS et Cyrlonus plumbeus gadorensis 
CoBOS. Les exemp1aires récelaient Gregarina 1nunier-i A. ScHXEI­
DER (Spor. Gregarinidae) dans le tube digestif. Aucun parasite 
n'avait été signa1é des Cyrtonus, insectes très rares et localisés. 
Aucun Acarien n'a pu être décelé sous 1es élytres. Il est intéres­
sant de noter que la Gregarina -niunieri n'éta.i_t connue jusqu 1 ici 
que des genres Timarclia et. Chrysolina. 

Chrysolina affinis baetica SuFFRIAX. Pas d 1Acariens phoréti­
ques. Seu1ement Gregarina munieri. A. ScHXEIDER dans son tube 
digestif. 
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